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Winchester, Mass., 29 octobre. — Je vous envoie le prix de mon 
abonnement jusqu’à mai. J’ai 79 ans. Je dois penser à la mort, 
mes Infirmités me le disent autant que mon âge. Je demande à la 
S. Vierge de me guérir et pour cela je récite les 15 dizaines du ro­
saire tous les jours; ce que je désire surtout, c’est une sainte mort 
et de voir dans l’éternité la face adoraMle de mon Sauveur. — Mme 
veuve Délia D.

Lake Linden, 25 octobre. — Il y a plus de huit ans que je suis ma­
lade; je prie la Très Sainte-Vierge et la bonne sainte Anne de m'ob­
tenir la santé pour que je puisse vaquer à mes occupations. Je vous 
envoie un abonnement aux “ Annales ", et les honoraires de trois 
messes. — Mme D. L.

Mme N. P. remercie Notre-Dame du T. S. Rosaire pour la guérison 
de son enfant qui souffrait d’un mal d'yeux. Elle avait promis de 
faire brûler deux lampes et de publier. — Une enfant de Marie.

Central Fa’lle, 29 octobre. — Amour et reconnaissance au Précieux 
Sang et à Notre-Dame du Très Saint Rosaire pour deux guérisons 
obtenues, l’une au mois d’août, l’autre au mois d’octobre, après pro­
messe de faire publier dans les Annales. Je recommande aux priè­
res mes enfants, mon mari et je me recommande moi-même.— Mme 
L.J.

Montréal, 30 octobre. — J'Inclus dans cette lettre les honoraires 
d’une grand’messe d'actions de grâces. Ma sœur devait subir une 
opération des plus graves et j’ai promis que si tout allait bien je fe­
rais dire cette messe au sanctuaire de Notre-Dame du T. S. Rosaire 
et que Je le ferais publier. Je suis heureuse aujourd’hui d’accom­
plir ma promesse après que notre prière a été pleinement exaucée. 
Je sollicite une autre faveur de Notre-Dame et si je O’obtiene, je lui 
serai éternellement reconnaissante. — Mie Rose-Anne V.

Nous recommandons aux prières de nos abonnés et des associés 
du T. S. Rosaire, une jeune personne de Sainte-Angèle, orpheline, 
malade, incapable de travailler. Que Marie, santé des malades, 
“ salus infirmarum ", entende et exauce nos prières.

Saint-Grégoire, 1 novembre. — Je me fais l'interprète de plusieurs 
mères de famille. Une jeune femme, avec cinq petits enfants dont 
la dernière a à peine trois mois, demande la santé, ou fia grâce de 
se résigner à la mort; car elle s’attache d’autant plus à la vie que 
la mort semble plus proche. Il faudrait un miracle pour la 
sauver, est-ce que la bonne Mère du Cap le fera? Nous demandons 
des prières pour elle et sa famille épllorée. Une autre mère de fa­
mille, bien affligée, recommande aux bonnes prières qui se font au 
sanctuaire du Cap la conversion de ses trois filles aux Etats-Unis, 
en danger de perdre la fol. On demande encore des prières pour le 
rétablissement de la santé d’un jeune homme et une grande rési­
gnation à la volonté de Dieu. Une mère de famille: la grâce de 
Dieu et un peu de santé pour élever chrétiennement son fils et rem­
plir ses devoirs d’état. — Abonnée.


